
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LITURIGE DE LA PAROLE 
Dimanche 29 mars 2020 

(au temps du covid19) 

 

 
 
 
 
 
 
 

Tout en respectant les directives du gouvernement du Québec sur les précautions 
à prendre durant le temps du Covid19, nous vous offrons cette liturgie de la 
Parole, afin de communier à l’ensemble des croyants et des croyantes dans le 
monde ! 
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Prière d’ouverture : 

Seigneur Jésus, donne-nous la grâce de demeurer en ta présence 
aujourd'hui et toujours pour vivre pleinement. 
Vide nos cœurs de toute tristesse, 
de toute haine et rancune pour que nous puissions aimer 
comme toi. 
Qu'à ton exemple et à celui de Marie, 
nous soyons pour toutes personnes des éléments de paix. 
Amen! 

 
(LECTURE BRÈVE) 
ÉVANGILE 
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (Jn 11, 3-7.17.20-27.33b-45) 
 
En ce temps-là, 
Marthe et Marie,  les deux sœurs de Lazare, 
envoyèrent dire à Jésus : 
« Seigneur, celui que tu aimes est malade. » 
    En apprenant cela, Jésus dit : 
« Cette maladie ne conduit pas à la mort, 
elle est pour la gloire de Dieu, 
afin que par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » 
    Jésus aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. 
    Quand il apprit que celui-ci était malade, 
il demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait. 
    Puis, après cela, il dit aux disciples : 
« Revenons en Judée. » 
    À son arrivée, 
Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. 
    Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, 
elle partit à sa rencontre, 
tandis que Marie restait assise à la maison. 
    Marthe dit à Jésus : 
« Seigneur, si tu avais été ici, 
mon frère ne serait pas mort. 
Mais maintenant encore, je le sais, 
tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. » 
    Jésus lui dit : 
« Ton frère ressuscitera. » 
    Marthe reprit : 
« Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, 
au dernier jour. » 
    Jésus lui dit : 
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« Moi, je suis la résurrection et la vie. 
Celui qui croit en moi, 
même s’il meurt, vivra ; 
    quiconque vit et croit en moi 
ne mourra jamais. 
Crois-tu cela ? » 
    Elle répondit : 
« Oui, Seigneur, je le crois : 
tu es le Christ, le Fils de Dieu, 
tu es celui qui vient dans le monde. » 
    Jésus, en son esprit, fut saisi d’émotion, il fut bouleversé, 
    et il demanda : 
« Où l’avez-vous déposé ? » 
Ils lui répondirent : 
« Seigneur, viens, et vois. » 
    Alors Jésus se mit à pleurer. 
    Les Juifs disaient : 
« Voyez comme il l’aimait ! » 
  Mais certains d’entre eux dirent : 
« Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, 
ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? » 
    Jésus, repris par l’émotion, 
arriva au tombeau. 
C’était une grotte fermée par une pierre. 
    Jésus dit : 
« Enlevez la pierre. » 
Marthe, la sœur du défunt, lui dit : 
« Seigneur, il sent déjà ; 
c’est le quatrième jour qu’il est là. » 
 
 Alors Jésus dit à Marthe : 
« Ne te l’ai-je pas dit ? 
Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » 
    On enleva donc la pierre. 
Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : 
« Père, je te rends grâce 
parce que tu m’as exaucé. 
    Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours ; 
mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, 
afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé. » 
 
    Après cela, il cria d’une voix forte : 
« Lazare, viens dehors ! » 
    Et le mort sortit, 
les pieds et les mains liés par des bandelettes, 
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le visage enveloppé d’un suaire. 
Jésus leur dit : 
« Déliez-le, et laissez-le aller. » 
    Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie 
et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, 
crurent en lui. 
 
    – Acclamons la Parole de Dieu. 
 
 
Réflexion de Michel Boutot : 
 
Il y avait une grotte fermée par une pierre !  Jésus dit : « Enlevez la pierre. » 
Au décès de Lazare, plusieurs personnes sont affectées d’une façon ou d’une autre. La 
situation n’est pas rose. La mort d’un proche n’est jamais quelque chose de tout à fait 
attendu. La mort vient toujours comme un voleur !  Cette invitation de Jésus de rouler la 
pierre ne me semble pas un détail insignifiant.   Aux gens présents, c’est certain, le 
tombeau c’est un lieu de mort. Pas de doute, il n’y a pas de vie là-dedans. Et, pourtant… 
Jésus dit : « enlevez la pierre » ! 
 
À quoi peut-on s’attendre ? Je ne le sais pas, mais c’est certainement notre regard qui 
doit se convertir. C’est notre façon de vivre les situations qui doit s’élargir aux 
dimensions de la promesse de Dieu : « Jésus dit à Marthe : “Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu 
crois, tu verras la gloire de Dieu ? » 

 
Non, il n’y a pas de magie. Dieu veut que nous agissions selon notre adhésion à sa Parole 
et à son Esprit ; selon sa volonté. Une volonté qui n’est pas un chemin d’esclavage de 
plus, mais un chemin de liberté. C’est comme cela que Dieu veut travailler le plus 
souvent dans le monde ; une liberté en acte et en accord avec ce que nous sommes 
profondément : des êtres faits pour aimer à la manière de Jésus. Dieu travaille de façon 
mystérieuse ; il le fait pour chacun et chacune de nous.   
 
Tous, nous avons une ou l’autre pierre à rouler ; nos vies ne sont pas toutes faites à 
l’avance. Nous sommes appelés à nous sortir de cette sorte de chaos que sont nos 
vies, pierre par pierre, en y mettant de l’ordre. Cela se fait aussi par notre contribution à 
la construction d’une société plus juste. Cela se fait aussi dans la solidarité sociale dont 
nous avons besoin de façon cruciale ces temps-ci ! 
 
De plus, nous ne pouvons jamais faire face aux obstacles seuls. Les gens autour de Jésus 
se sont mis à plusieurs pour rouler la pierre du tombeau. Une pierre de cette taille, celle 
qui fait obstacle à la vie, ne se roule pas seul. Demandez à ceux et celles qui vivent le 
deuil d’un être aimé ? Ne sommes-nous pas tous unis ces temps-ci « au tombeau » ? 
Sans être négatifs, nous demeurons, tous et toutes, avec des pierres sur nos chemins ; 
des pierres que parfois nous avons de la difficulté à rouler ! « On enleva donc la pierre. 
(...) Jésus cria d’une voix forte : Lazare, viens dehors ! » 
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J’entends Jésus demander à Lazare de se remettre debout. Tout aussi mystérieusement 
et d’une façon qui nous échappera toujours, Dieu crée de la vie là où nous n’attendons 
rien. Là où nous pensons que Dieu est plus ou moins à l’œuvre. Dieu a bien créé le 
monde de rien, nous dit la Bible, pourquoi ne pourrait-il pas le faire dans nos vies ? Dieu 
a le pouvoir de faire quelque chose avec ce que nous sommes ; avec le bon et le moins 
bon.  Les Noirs-Américains disent : « God writes straight lines with our crooked ways »; 
« Dieu fait des lignes droites avec nos lignes croches ». 
 
Aujourd’hui, dans la foi et notre confiance en la miséricorde de Dieu, nous confions à 
Dieu nos situations. Vivons dans la confiance et la responsabilité !  Même s’il semble 
reculer de nos jours, nous sommes appelés à croire, malgré tout et avec tout, que Dieu 
va savoir faire advenir son Royaume un petit peu plus.  
 
Amen! 
 
 
Prière universelle : 
 
« Lazare, viens dehors !» Cette parole claire et ferme s’adresse à tous les hommes et 
femmes de bonne volonté. Tous et toutes ont besoin d’être appelés hors des tombeaux 
où leur misère les retient. Unissons nos voix dans la prière afin que chacune et chacun 
soit délié et rendu à la liberté. Disons ensemble : 
 
Les yeux levés vers toi, Seigneur, nous te prions. 
 
— Prions le Seigneur pour les peuples qui se déchirent au Moyen-Orient et ailleurs dans 
le monde ; qu’ils entendent une parole qui les unifie. 
 
— Prions le Seigneur pour son Église qui a reçu la mission d’annoncer son nom partout 
sur la terre ; qu’elle n’hésite pas à s’approcher des lieux de souffrance pour appeler à la 
vie. 
 
— Prions le Seigneur pour nos frères et sœurs malades qui entrevoient la mort avec 
inquiétude ; qu’ils entendent déjà Jésus ressuscité les appeler à la vie éternelle. 
 
— Prions le Seigneur pour notre communauté qui, elle aussi, a besoin d’être appelée 
hors de son tombeau ; qu’elle renaisse à l’espérance d’une vie sans fin. 
 
Toi qui as ressuscité Lazare par la voix de Jésus, rends-nous sensibles aux appels qu’il 
nous adresse, aujourd’hui. Rends-nous capables de ce que tu veux pour tous les 
humains : la liberté et la dignité. Alors, nous pourrons te rendre grâce, par Jésus, ton 
Fils, notre Seigneur. Amen. 
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Notre père… 
 
Prière de conclusion : 
 
Merci Seigneur pour ta présence réconfortante. 
Père du ciel et de la terre, nous te louons pour ce que tu fais à travers  
Des hommes et des femmes qui servent fidèlement ton peuple. 
 
Nous te prions pour toutes les personnes qui sont dans des situations 
difficiles comme la maladie, les difficultés financières, l’isolement et 
le manque de ressources et d’une façon particulière les personnes 
sans-abris… Nous te prions aussi pour nos dirigeants ! 
 
Que ta présence soit pour nous ce qui nous rend davantage sensibles 
À être présence auprès de celles et ceux dans le besoin ! 
 
Nous te le demandons par Jésus, ton Fils et notre frère ! 
 
AMEN ! 
 

 

 

 

 

 

 

 

___________________ 
Michel Boutot, responsable diocésain de la liturgie 
Diocèse de Saint-Jean-Longueuil 
Centre diocésain, 23-03-2020 

Cette semaine, je continue de garder un lien avec les personnes que j’ai 
contactées la semaine dernière. Selon mes capacités et avec discernent, je 
vois si je peux en rejoindre d’autres. 
 
 
Tout en respectant les directives gouvernementales, je prie et réfléchis sur ce 
que je pourrais faire pour aider davantage une personne ou un groupe de 
personnes dans le besoin en ces temps difficiles. Je le mets en pratique ! 
 


